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Retrouvez-nous sur :  

L e  6  f é v r i e r ,  Madame Patr ic ia  Miral lès ,  Secrétaire  d’Etat
chargée des Anciens Combattants  et  de la  Mémoire (SEDAC)
auprès du ministre  des Armées et  et  la  Secrétaire  d’Etat  à  la
jeunesse et  au SNU,  Madame Sarah el  Haïr i ,  ont  convié les
grandes associat ions nat ionales du monde combattant  pour
leur  présenter  le  Service nat ional  universel  (SNU),  comme leur
volonté d’ intégrer  le  monde combattant  au sein du SNU,
disposit i f  qui  s ’adresse aux jeunes de 15-17 ans,  et  qui  tend à
se général iser .
Des échanges r iches sur  le  bi lan et  l ’avenir  du service nat ional
universel  (SNU) et  le  rôle  essentiel  qu’y  joue la  t ransmission de
la mémoire.

L e  S e r v i c e  n a t i o n a l  u n i v e r s e l  ( S N U )

L e s  r e p r é s e n t a n t s  d ’ a s s o c i a t i o n s  p r é s e n t s  :  A n o p e x  ( s e c r é t a i r e  g é n é r a l ) - U B F T
( p r é s i d e n t ) -  F N A M  ( p r é s i d e n t  c o m m i s s i o n  m é m o i r e )  -  U N C  ( p r é s i d e n t ) -  U F A C -
( p r é s i d e n t )  F n a m  ( P r é s i d e n t  d é l é g u é )  a u t o u r  d e  P a t r i c i a  M i r a l l é s  e t  S a r a h  e l  H a ï r i

https://www.youtube.com/watch?v=cF1jIVzBiUY
https://twitter.com/LesGCasseesUBFT
https://www.instagram.com/les_gueules_cassees_ubft/?hl=fr
https://www.linkedin.com/company/les-gueules-cass%C3%A9es-ubft-fgc/
https://www.facebook.com/gueulescassees/?fref=ts
https://vimeo.com/790942602
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L a u r e n t  N i c o l l i n  représentant  la  LFP -  L igue de Footblal l  Professionnel ,  et  F r a n c k  L e b o e u f ,
champion du monde 1998 et  ambassadeur du Bleuet  de France,  ont  remis  ce mardi  14 févr ier  2023
u n  c h è q u e  d e  5 5  0 0 0  e u r o s  à  Patr ick Remm, Président  du Bleuet  de France,  en présence de Patr ic ia
Miral lès ,  secrétaire  d 'Etat  aux Anciens combattants  et  à  la  Mémoire.  
 
C’est  dans le  salon d’Honneur des « Gueules Cassées »,  dont  Patr ick Remm est  également le
président ,  que ce don,  f rui t  d’une vente aux enchères réal isée par  la  Fédérat ion Française de Foot
(FFF)  et  la  LFP -  L igue de Footbal l  Professionnel  en novembre dernier ,  a  été remis au fonds de
dotat ion du Bleuet  de France,  nouvel lement instal lé  au s iège de Union des Blessés de la  Face et  de
la Tête.  
 
Patr ick Remm a pu renouveler  à  Franck Leboeuf  ses remerciements pour  son engagement aux côtés
du Bleuet  de France.  Grâce à son impulsion et  à  son expérience outre-Manche,  une tel le  somme a pu
être levée.  Et  c 'est  avec joie  que Patr ick Remm a nommé Franck Leboeuf  A m b a s s a d e u r  d u  B l e u e t
d e  F r a n c e  p o u r  l ' a n n é e  2 0 2 3 .

Cette Impulsion a été partagée par  la  secrétaire  d’Etat ,  Madame Patr ic ia  Miral lès ,  qui  rentre tout
juste d’une vis i te  of f ic iel le  en Grande Bretagne aux côtés de la  Royal  Br i t ish Legion pour  renforcer
les  synergies entre le  Poppy Factory et  le  Bleuet  de France.  L 'occasion aussi  pour  la  secrétaire
d'Etat  de décorer  Franck Leboeuf  de la  médai l le  de la  Défense Or .

Ces 55 000 euros permettent  de changer  le  quotidien de nombreuses pupi l les  de la  Nat ion,  des
famil les  de nos soldats  blessés et  ouvrent  s ignif icat ivement la  route à  d’autres actes d’une tel le
générosité .   

R e m i s e  d ' u n  c h è q u e  d e  5 5  0 0 0  e u r o s  a u  B l e u e t  d e  F r a n c e
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L a  s o l d e  d e s  m i l i t a i r e s  :
l e  p r i x  d u  s a n g
p a r  M i c h e l  G a y ,  j o u r n a l i s t e  " C o n f l i t s  -
R e v u e  d e  g é o p o l i t i q u e "

Solde et  salaire  sont  deux choses di f férentes.
Si  les  mi l i ta i res  perçoivent  une solde,  c ’est
pour  payer  le  pr ix  du sang,  di f férenciant  leurs
act iv i tés  des autres act iv i tés  rémunérées.

Les mil i ta i res  ( incluant  les  gendarmes)  ne
perçoivent  pas un salaire  mais  une solde.

Si  le  salaire  est  le  pr ix  du travai l ,  depuis
Napoléon la  solde est  le  pr ix  du sang.

U n  l é g e r  m a l e n t e n d u …
Un mil i ta i re  perçoit  une solde non pour
produire un bien ou rendre un service
marchand,  mais  pour  se préparer  à  défendre
la Nat ion,  y  compris  par  la  v iolence et  au pér i l
de sa vie ,  en obéissant  aux ordres donnés par
ses représentants  légit imes.

Légalement,  un mil i ta i re  n’a  pas d’horaires de
travai l  (dans la  prat ique quotidienne,  des
horaires ont  été calqués sur  ceux du monde
civi l ) .  Un chef  mi l i ta i re  peut  ordonner  jour  et
nuit ,  365 jours  par  an,  des act ions
dangereuses pour  la  v ie  de ses subordonnés
(et  pour  la  s ienne)  dans le  cadre de la  mission
qui  lui  est  conf iée.

En revanche,  un chef  d’entreprise peut  al ler
en pr ison s ’ i l  met  sciemment en danger  la  v ie
de ses salar iés .
Des élèves-off ic iers  br i tanniques avaient  été
interrogés pour  savoir ,  selon eux,  quel  métier
civi l  se rapprocherait  le  plus de leur  future
si tuat ion de chef  mi l i ta i re .  Beaucoup ont
répondu :  «  chef  d’entreprise ». . .

U n  c h e f  m i l i t a i r e  n ’ e s t  p a s  u n  c h e f
d ’ e n t r e p r i s e  !
D’abord,  un chef  d’entreprise doit  gagner
l ’argent ,  ou l ’emprunter ,  pour  invest i r ,  payer
les salaires et ,  éventuel lement,  engranger  des
bénéf ices.

Le mil i ta i re ,  lu i ,  ne fera jamais  fortune mais  i l
est  régul ièrement payé par  l ’Etat ,  et  i l
n’achète pas le  matér iel  qu’ i l  ut i l ise.

Ensuite,  les  mi l i ta i res  ont  le  pouvoir ,  et  même
parfois  le  devoir ,  de tuer  au nom de la  Nat ion
qui  l ’ordonne en lui  conf iant  une mission.  I ls
ne sont  pas seulement des gest ionnaires de
moyens al loués par  la  Nat ion ou des «
managers »  de leurs  subordonnés.

La communicat ion des armées a  el le-même
contr ibué à rendre ambigüe cette perception
de « l ’état  mi l i ta i re  » .  Des campagnes de
recrutement ont  été centrées sur  le  monde
civi l  (apprendre un métier ,  se consacrer  à  des
act ions humanitaires,  fa i re  du sport ,…) .  El les
étaient  certes ut i les  pour  recruter
massivement,  mais  ces « publ ic i tés  »  étaient
en décalage avec les  rudes réal i tés  des
opérat ions extér ieures.

La préparat ion au combat n’est  pas
seulement un apprentissage technique,  ni  un
simple entraînement sport i f  pour  se former
physiquement et  mentalement,  c ’est  surtout
un engagement personnel  jusqu’au «
sacr i f ice suprême » au service de son pays et
de la  défense de ses valeurs  (démocrat ie ,
l iberté,…) .

L e s  m i l i t a i r e s  s o n t  d e s t i n é s  a u  c o m b a t
Et  le  combat sort  du monde ordinaire,  i l  est  «
extraordinaire »  au sens l i t téral .  
I l  porte ses propres règles,  di f férentes de
cel les  qui  régissent  l ’état  de paix .  I l
bouleverse les  ci rconstances habituel les ,  les
perceptions,  les  réact ions et ,  in  f ine,  l ’être
même.

Au combat,  i l  faut  fa i re  face à  l ’horreur  et
surmonter  la  peur .  La proximité avec le
danger  et  la  mort  agit  comme un révélateur .
Des hommes et  des femmes ordinaires ont
soudain des comportements extraordinaires
pour défendre des intérêts  aux contours
parfois  f lous.  
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I ls  acceptent  des ef forts  «  hors  normes »
pour af f ronter  col lect ivement une réal i té
violente loin du monde individual iste  et
hédoniste habituel .

Les mi l i ta i res  répondent  aussi  à  des
impérat i fs  personnels  :  la  soi f  de découverte,
l ’envie d’aventure,  d’act ion,  de se dépasser ,
le  rejet  d’une société aseptisée,  et  le  besoin
d’être intégré dans un groupe humain rendu
sol idaire  par  des épreuves partagées.

C’est  souvent  pr incipalement pour  ces
raisons qu’ i ls  acceptent  de s ’engager  dans
des combats di f f ic i les ,  avec des moyens
parfois  rust iques,  et  de souffr i r  en s i lence.

Les médias communiquent  volont iers  sur  un
mode compassionnel  et  sont  promptes à
dénigrer  l ’Armée s i  un soldat  se conduit  mal ,
mais  i ls  «  oubl ient  »  parfois  (souvent  ?)
d’honorer  ces nombreux jeunes Français  qui
incarnent  aussi  des vertus de calme,  d’ef fort ,
de volonté,  et  de courage.

L e  s o l d a t  d e  l a  P a i x
L’ère sympathique,  mais  quelque peu
utopique,  du « soldat  de la  paix  »  est
maintenant  dépassée.  
Certes,  i l  œuvre pour  la  paix  mais  sous la
pression des évolut ions géopol i t iques,  le
mot guerre n’est  plus tabou.  La populat ion
française redécouvre que des cr ises et  des
guerres existent  toujours  partout  dans le
monde,  provoquant  des ruines,  des blessés
et  des morts .

Paradoxalement,  malgré cette pr ise de
conscience,  les  moyens mil i ta i res  de la
France en hommes et  en matér iels  ont
diminué ces dernières années.  Nos
responsables pol i t iques,  parfois  aveuglés
par  notre «  supérior i té  technologique »,
parfois  v i r tuel le ,  imaginent  que les  confl i ts
vont  s ’apaiser  d’eux-mêmes,  comme par
miracle.

Un pays qui  oubl ie  la  f inal i té  de ses armées
et  les  réal i tés  du combat est  condamné à se
perdre.  Certains espèrent  que « d’autres »,
parfois  méprisés,  i ront  spontanément
s’exposer  à  leur  place pour  fa i re  face au
danger lorsqu’ i l  surgira .  Mais  combien «
d’enfants  de la  Patr ie  »  accepteront  avec
entrain de se lever  et  de mettre leur  v ie  en
péri l ,  sans y  être préparés,  quand nos
intérêts  et  nos l ibertés seront  menacés ?

Négl iger  les  valeurs  du combattant  face à
des adversaires de la  démocrat ie  qui
exaltent  à  l ’extrême des valeurs  guerr ières
sur  fond d’ idéologie ( rel igieuse ou non)
crée un décalage dangereux.  «  Contre nous
( les  démocrates) ,  l ’étendard sanglant  de la
tyrannie est  levé ».

Dans un monde qui  n’a  jamais  cessé d’être
turbulent ,  voire  v iolent ,  les  cr i tères de
discipl ine,  d’abnégation et  de dévouement
font  la  force du mil i ta i re .  Ces valeurs
const i tuent  un modèle de plus en plus pr isé
par  une société,  notamment des jeunes,  en
quête de repères.

L’Etat  verse une solde aux mil i ta i res  pour
accepter  sur  ordre de verser  leur  sang pour
la  défense des intérêts  de la  Nat ion.

Sur  les  canons du roi  Louis  XIV étai t  gravée
la locut ion lat ine « Ult ima rat io  regum » :  le
dernier  argument du roi .

s o u r c e  :  h t t p s : / / w w w . r e v u e c o n f l i t s . c o m / l a -
s o l d e - d e s - m i l i t a i r e s - l e - p r i x - d u - s a n g /

https://fr.wikipedia.org/wiki/Ultima_ratio_regum
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L é g i f r a n c e  : T r o i s  n o u v e a u x  a r r ê t é s  

R e t r o u v e z  P l u s  d ' i n f o r m a t i o n s  s u r  :
h t t p s : / / w w w . l e g i f r a n c e . g o u v . f r / j o r f / i d / J O R F T E X T 0 0 0 0 4 7 1 0 0 5 1 8  

A r r ê t é  d u  2 1  d é c e m b r e  2 0 2 2  f i x a n t  l e  p r i x  d e  l a  j o u r n é e  d ’ h o s p i t a l i s a t i o n  d a n s  l e  c e n t r e  d e
r é h a b i l i t a t i o n  p o s t - t r a u m a t i q u e  d e  l ’ I n s t i t u t i o n  n a t i o n a l e  d e s  i n v a l i d e s

A r r ê t é  d u  2 1  d é c e m b r e  2 0 2 2  f i x a n t  l e  p r i x  d e  l a  j o u r n é e  d ’ h é b e r g e m e n t ,  l e  t a u x  j o u r n a l i e r  d u
« f o r f a i t  s o i n s »  e t  l e  p r i x  d e  l a  j o u r n é e  d ’ h o s p i t a l i s a t i o n  e n  m é d e c i n e  d a n s  l e  c e n t r e  d e s
p e n s i o n n a i r e s  d e  l ’ I n s t i t u t i o n  n a t i o n a l e  d e s  i n v a l i d e s

R e t r o u v e z  P l u s  d ' i n f o r m a t i o n s  s u r  :
h t t p s : / / w w w . l e g i f r a n c e . g o u v . f r / j o r f / i d / J O R F T E X T 0 0 0 0 4 7 1 0 0 5 1 8  

A r r ê t é  d u  3  f é v r i e r  2 0 2 3  r e l a t i f  à  l a  m i s e  e n  p l a c e  p o u r  l e s  m i l i t a i r e s  d ’ u n  c o n t r a t  c o l l e c t i f  à
a d h é s i o n  o b l i g a t o i r e  e n  m a t i è r e  d e  c o u v e r t u r e  c o m p l é m e n t a i r e  d e s  f r a i s  o c c a s i o n n é s  p a r  u n e
m a t e r n i t é ,  u n e  m a l a d i e  o u  u n  a c c i d e n t

R e t r o u v e z  P l u s  d ' i n f o r m a t i o n s  s u r  :
h t t p s : / / w w w . l e g i f r a n c e . g o u v . f r / l o d a / i d / J O R F T E X T 0 0 0 0 4 7 1 0 0 5 3 5 /  

S o n d a g e  :  M a s c o t t e  d e s  " G u e u l e s  C a s s é e s "
V o u s  a v e z  p u  d é c o u v r i r  d a n s  l e  c l i p  d e  b o n n e  a n n é e  2 0 2 3 ,  u n  p e t i t  p e r s o n n a g e  q u i  e s t  d e v e n u  


l a  m a s c o t t e  d e  l ' U B F T .  N o u s  s o u h a i t o n s  l u i  d o n n e r  u n  n o m .



A i d e z  n o u s  à  c h o i s i r  p a r m i  l e s  t r o i s  p r o p o s i t i o n s  c i - d e s s o u s  :



Z i g ,  G u s  o u  G k c ?



V o u s  p o u v e z  r é p o n d r e  à  A n n e  D o u t r e m é p u i c h  

p a r  m a i l  a d o u t r e m e p u i c h @ g u e u l e s - c a s s e e s . a s s o . f r
o u  p a r  t é l é p h o n e  a u  0 1  4 4  5 1  5 2  1 8 / 0 6  8 2  0 1  7 9  5 1
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François  Mayu,  sculpteur  et  peintre,
parcourt  l ’ancien théâtre d’opérat ion du
Chemin des Dames et  ses environs s i tué
entre Soissons et  Reims.  I l  y  puise la
matière physique qui  lui  donne l ' inspirat ion
de ses créat ions.

I l  glane sur  le  plateau des éclats  d 'obus en
période de labour et  fa i t  de ces débris
d'explosi f  la  matière première de ses
sculptures,  en changeant  leur  nature et  en
instaurant  un dialogue entre l 'homme
d'aujourd'hui  et  les  vest iges de guerre.

Ne jamais  foui l ler  mais  s implement glaner
ces f ragments d 'aciers  et  de plomb qui  sans
cesse le  quest ionnent  :  quel le  a  été leur
histoire  dévastatr ice ?
Se perdre dans le  broui l lard,  réf léchir ,
ressenti r ,  penser  à  ces générat ions
meurtr ies  et  surtout  ne pas oubl ier…

Avec ses volumes abstrai ts  aux résonnances
anthropomorphiques const i tués à  part i r  de
scories métal l iques de la  Grande Guerre,
l ’art iste  ne cesse d’ interroger  un l ieu dans
lequel  i l  se  sent  «  aspiré » ,  et  qu’ i l
appréhende comme une parfai te  synthèse
des années de confl i t ,  dans une perspect ive
à la  fois  int ime et  universel le .

F r a n ç o i s  M a y u  - s c u l p t e u r  e t  p e i n t r e

Récemment agréé « Peintre Off ic iel  de l 'Armée »,  vous pouvez le  rencontrer   pour  par ler  de
son travai l  et  de ses réf lexions  dans son atel ier  à  Par is  ou sur  le  Chemin des Dames,  à  la
caverne du dragon où i l  donne des conférences régul ièrement.

N o  m a n ' s  l a n d  

E c l a t s  d ' o b u s , 

s h r a p n e l s  f o n d u s

source : https://www.artsper.com/fr/artistes-contemporains/france/12520/francois-mayu
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D e u x  g r a n d s  r e n d e z - v o u s  p o u r  r e n c o n t r e r 

F r a n ç o i s  M a y u  

B o n u s  

La sculpture “Seyed Moosa
Shari f ian -  Gueule Cassée”
sera mise à  l ’honneur dans
l ’écr in du Grand Palais
éphémère !  Réal isée par
T h o m a s  W a r o q u i e r  en
col laborat ion avec le
chirurgien maxi l lo- facial  Pr
Khonsari  et  avec la
chercheuse en Sciences
Sociale Parand Danesh cette
sculpture fa i t  part ie  d’une
sér ie  de Gueules Cassées de
la Guerre I ran/I rak des années
80 opéré par  le  célèbre
chirurgien f rançais  Paul
Tessier .

Le Grand Palais Ephémère
ART CAPITAL 2023 - salon COMPARAISONS - Du 15 au 19 février
31 groupes (454 art istes)  y  exposent  les  sensibi l i tés  et  tendances de l ’art  actuel .

Parmi  eux,  Jacques-Victor  ANDRÉ,  Alvaro BOTEZ,  Cél ine FAILLE,  Christ iane FILLIATREAU,  Valér ie 

FANCHINI ,  Jean-François  FOUILHOUX,  Michel le  KATEL-COUINAUD,  Thierry  KAYO,  Florence

LEMIEGRE,  F r a n ç o i s  M A Y U ,  Claire  MONTOYA,  Wil l iam NOBLET,  Pascale PROFFIT,  Lionel  TONDA, 

Al iénor  WELSCHBILLIG,  Michel le  WINCKLER,  Claire  WOLFSTIRN,  Béatr ice BRUNETEAU,  membres du

groupe de Wil l iam Noblet  C29 SCULPTURE PLURIELLE 

vous accuei l leront  du 15 au 19 févr ier  2023 au
GRAND PALAIS ÉPHÉMÈRE -  2  place Joffre  -  75007 Par is .
Mercredi  15,  jeudi  16,  samedi  18 de 11h à 20h.
Vendredi  17 de 11h à 22h.
Dimanche 19 de 11h à 18h.

Informations et  réservat ions :  h t t p s : / / c o m p a r a i s o n s . o r g
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Le chemin des dames / la caverne du dragon
Du 10 juin au 23 août - Exposition des sculptures  

L e  C e n t r e  d ’ A c c u e i l  d u  V i s i t e u r  est  une passerel le  entre le  passé,  le  présent  et  l ’avenir  :  table
numérique XXL,  f r ise chronologique géante interact ive,  images d’archives et  témoignages vous
racontent  l ’histoire  de la  v ie  des mil l iers  de combattants  plongés dans les  combats les  plus
terr ibles de la  Première Guerre mondiale.

À retenir  :  L ibrair ie  spécial isée •  Boutique •  Accuei l  tour ist ique •  Accès l ibre et  gratuit

L a  C a v e r n e  d u  D r a g o n ,  carr ière devenue caserne souterraine pendant  la  Grande Guerre,  présente
aux vis i teurs  de nombreuses galer ies ,  témoins du passage des soldats .  Chapel le ,  postes de
secours et  de commandement,  no man's  land témoignent  de façon émouvante de la  v ie  de ces
hommes,  f rançais  ou al lemands,  ayant  vécu,  combattu et  parfois  cohabité dans l 'obscuri té  du l ieu.

À retenir  :  Température :  12°C •  Vis i tes  guidées (Limitées à  49 personnes)

C e n t r e  d ' A c c u e i l  d u  V i s i t e u r  
d u  C h e m i n  d e s  D a m e s  •  C a v e r n e  d u  D r a g o n
Chemin des Dames -  RD 18 CD
02160 Oulches-La-Val lée-Foulon

Tél .  :  03 23 25 14 18
E-mai l  :  caverne@aisne. f r



Le lent  retour  à  la  v ie  d 'hommes qui  doivent  tout  réapprendre,  et  surtout  le  regard des
autres.1914.  Aux premiers  jours  de la  guerre,  un éclat  d 'obus déf igure Adrien.  Le voi là  devenu
une «gueule cassée»,  reclus au Val -de-Grâce,  dans une chambre réservée aux off ic iers .  Adrien
restera cinq ans dans cette pièce sans miroir .  Cinq ans pour  réapprendre à  v ivre au rythme des
opérat ions.  Cinq ans entre parenthèses à  nouer  des amit iés  d 'une vie  avec ses compagnons
d' infortune.  Cinq ans de «reconstruct ion» pour  se préparer  à  l 'avenir . . . .

D a t e  d e  p a r u t i o n
01/03/2023
E d i t e u r
Bamboo Eds
C o l l e c t i o n
Bamb.gd.angle
N o m b r e  d e  p a g e s
72

P r i x
16,90€

L a  C h a m b r e  d e s  o f f i c i e r s  -  H i s t o i r e  c o m p l è t e
A  p a r a î t r e  l e  :  0 1 / 0 3 / 2 0 2 3

L E C T U R E  D U  M O M E N T

Scénariste :
P h i l i p p e  C H A R L O T

Dessinateur  :
A l a i n  G R A N D

L e s  a u t e u r s
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